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S’il est un ouvrage qui a eu une forte influence en matière de d’histoire sociale, on peut bien parler
du Catéchisme du peuple d’Alfred Defuisseaux. Son contenu a eu un effet catalyseur sur une gran-
de partie de la population ouvrière lors de sa parution et il a également valu plusieurs condamnations
à son auteur.

L’Europe de la fin de la seconde moitié du XIXe siècle connaît une crise économique profonde et la
Belgique n’échappe pas à ce mouvement. La main-d’œuvre ouvrière, catégorie la plus faible de la
population, en subit de plein fouet les effets et vit dans conditions plus que précaires. Acculés, les
ouvriers se révoltent. Les grèves et les émeutes sont durement réprimées.
Dans ce contexte, un nouveau parti, le Parti Ouvrier Belge est créé lors d’un congrès en 1885. Son
objectif principal est l’amélioration de la condition ouvrière. Cette amélioration passe par la cons-
truction d’une société plus égalitaire. Un des moyens pour y parvenir est l’obtention du suffrage uni-
versel. 
En effet, à l’époque le système électoral est basé sur le suffrage censitaire. Le droit de vote est donc
réservé à une infime partie de la population. Si la classe ouvrière accède également au droit de vote,
elle pourra élire des représentants qui se battront pour légiférer en sa faveur et contre les injustices
qu’elle subit.
Une des premières décisions du nouveau Parti Ouvrier
Belge est d’organiser une manifestation nationale à
Bruxelles en faveur du suffrage universel. Celle-ci est
prévue pour le 13 juin 1886. C’est dans ce contexte et
afin de mobiliser les troupes qu’Alfred Defuisseaux
rédige son «Catéchisme du peuple».
Avant de se consacrer à l’étude du «catéchisme», de son
influence et ses répercussions, attachons-nous au par-
cours de son auteur.

* * *

Alfred Defuisseaux naît le 9 décembre 1843,
cinquième fils d’une famille reconnue de
Mons. Après des études à l’Athénée de Mons,
puis à l’École des Arts et Manufacture de
Liège, il étudie le Droit à l’Université Libre de
Bruxelles et devient Docteur en Droit en 1865. 
Au Barreau, il n’hésite pas à défendre les
ouvriers face à leur patron, ce qui l’amène à
plaider un gros procès aux nombreuses réper-
cussions. Celui-ci débute en 1871, lorsqu’un
coup de grisou sur les charbonnages d’Hornu et
Wasmes fait 44 victimes. La défense d’Alfred



Defuisseaux est basée sur le fait que les condi-
tions de l’exploitation des mines édictées par
circulaires des autorités n’avaient pas été
respectées. À l’issue d’un procès de trois ans,
passant devant toutes les juridictions (première
instance, appel et cassation), la Société char-
bonnière d’Hornu et Wasmes est condamnée à
100.000 francs de dommages et intérêts au pro-
fit des familles des victimes. Mieux encore, le
tribunal déclare que la réparation du dommage
causé par des accidents de ce type doit bénéfi-
cier de la prescription de trente ans. 
L’avocat subit les conséquences ce jugement,
fait l’objet de moultes tracasseries judiciaires
et finit par être rayé du barreau. 

Le premier catéchisme imprimé est attribué à
Luther, fondateur du protestantisme, et date de
1529. Le Père Jésuite Pierre Casinius est l’au-
teur des deux premiers catéchismes catholiques
en 1554 et 1556. Toutefois, le Chanoine
Hézard, signale que le premier catéchisme
catholique officiel date de 15661.
Selon le Littré, il s’agit de «l’explication, par
demandes et par réponses, de la croyance et des
usages de la religion chrétienne. (…). Livre qui
contient cette explication (…). Par extension,
exposition abrégée par demandes et réponses,
ou autrement, de quelque science. (…). Leçon
pour mettre au fait, endoctriner»2. On le voit,
les catéchismes ne sont pas restés l’apanage
des religions et dès avant 1789 apparaissent les
premier catéchismes de propagande anti-reli-
gieuse. La propagande par le catéchisme du
point de vue social apparaît en Belgique dès
1830, après les premiers soubresauts écono-
miques qui suivent la révolution. Alphonse
Gaspar, dans son article sur «L’histoire de la
propagande par le catéchisme» en cite plu-
sieurs dont le Catéchisme démocratique
d’Alexandre Delhasse (1838) ou le Catéchisme
Pâturageois (1842). Pour la petite histoire, il
signale également que le célèbre Manifeste

Communiste a failli se présenter sous la forme
d’un catéchisme pour les prolétaires. C’est
Engels qui y renonça en estimant que «Comme
nous serions obligés d’y raconter plus ou
moins d’histoire, la forme adoptée ne convient
pas du tout»3.
D’après Jean Puissant, on ne sait pas exacte-
ment les motifs qui ont poussé Defuisseaux à
choisir la forme du catéchisme mais très vite,
les adversaires du POB se sont rendus compte
de son impact sur les foules et de nombreux
«anti-catéchismes du peuple» sont imprimés en
français, en wallon et en flamand4.
En ce qui concerne l’ouvrage de Defuisseaux,
il fut en effet largement diffusé. Alphonse
Gaspar en estime le nombre «de 300 à 350.000
exemplaires»5. Il en recense sept éditions diffé-
rentes dont cinq imprimées par le journal «Le
Peuple». Elles mentionnent trois adresses :
celle de Maheu, imprimeur du Peuple (18, rue
des Sables) ; celle de l’administration du jour-
nal (12, rue des Sables) ; et celle de la dernière
adresse du journal (n°35 de la même rue). La
sixième et la septième édition furent respecti-
vement imprimées à Liège chez Lambotte et à
la Coopérative de Cuesmes en 1901. Notons
encore une traduction en flamand éditée à
Gand et diffusée à 75.000 exemplaires. Le
Carhop possède deux exemplaires de l’édition
d’Edouard Maheu et un exemplaire de l’édition
de «l’Administration du Peuple». Ils datent
tous les trois de 1886.
Nous l’avons déjà dit, Alfred Defuisseaux sera
condamné suite à la publication de son pam-
phlet. Le Parquet saisit en effet le Catéchisme
du peuple et poursuit son auteur «du chef d’a-
voir méchamment et publiquement attaqué la
force obligatoire des lois et provoqué à y dés-
obéir, d’avoir en autre attaqué l’autorité consti-
tutionnelle du roi et, enfin, de s’être rendu cou-
pable d’offense envers la personne du roi»6. On
le rend en fait directement responsable des gra-
ves troubles et émeutes qui ont eu lieu à Liège

1 Gaspar, A., L’histoire de la propagande par le catéchisme dans Socialisme, n°79, janvier 1967, p. 91.
2 http://francois.gannaz.free.fr/Littre
3 Gaspar, A., Op. Cit, p. 100.
4 Puissant, J., L’évolution du mouvement ouvrier socialiste dans le Borinage, Bruxelles, Palais des académies, 1982

(Mémoires de la classe des lettres ; Collectionin-8° - 2è série, T. LXV – Fascicule 5 et dernier – 1982), p. 212.
5 Gaspar, A., Op. Cit, p. 104-105.
6 Bertrand, Louis, Histoire de la démocratie et du socialisme en Belgique depuis 1830, 1907, Bruxelles, p. 419.



Les exemplaires que le Carhop possède sont les suivants :

• Alfred Defuisseaux, Le deuxième catéchisme du peuple, Bruxelles : Le Peuple,
1886.

• Alfred Defuisseaux, Le grand catéchisme du peuple, Bruxelles : Le Peuple, 1886.
• Alfred Defuisseaux, Mes procès, Bruxelles, Le Peuple, 1886.
• Alfred Defuisseaux, Contes moraux à l’usage du peuple, Bruxelles, La

République belge, 1887.
• Alfred Defuisseaux, Le catéchisme du petit bourgeois et de l’ouvrier, Bruxelles,

Messageries de la Presse, 1890.
• Alfred Defuisseaux, Le catéchisme du cultivateur en six leçons, Frameries, D.

Maroille, s.d.
• Alfred Defuisseaux, Ce que veut le peuple ! Lettre à la bourgeoisie, Frameries,

Désiré Maroille, s.d.
• Alfred Defuisseaux, L’esclave belge (numéro de La bataille, organe hebdomadai-

re socialiste républicain).

et à Charleroi peu après la parution de son
ouvrage. Il comparaît le 4 juin 1886 devant la
Cour d’assises de Bruxelles et est condamné à
deux peines de six mois avec arrestation immé-
diate. Il réussit cependant à s’enfuir en
Hollande tout d’abord, à Lille et à Paris ensui-
te où il continue à rédiger son journal «En
avant pour suffrage universel». 
Quant à la manifestation à la base de la rédac-
tion du catéchisme, elle est interdite par le
bourgmestre de Bruxelles, Charles Buls. Le
POB tient cependant un congrès en la salle
Saint-Michel au cours duquel il est décidé de

continuer la propagande, de créer des sociétés
coopératives, de manifester le 15 août et de se
préparer à la grève générale pour le suffrage
universel. La manifestation du mois d’août a
bel et bien lieu. Elle rassemble, dans le calme,
plus ou moins 30.000 participants, ce qui est
beaucoup au regard des difficultés financières
ou pratiques que représentait le fait de se rend-
re à Bruxelles pour les habitants de province.
Alfred Defuisseaux a publié d’autres ouvrages
que ce premier catéchisme que nous venons de
présenter en détail.



Dans son article consacré à la propagande politique à travers les catéchismes, Alphonse Gaspar en
a dénombré une vingtaine destinée à répondre à «l’offensive» de Defuisseaux et paru dans les trois
mois qui suivirent la publication. Le Carhop possède quelques-uns de ces ouvrages :

• Le catéchisme du peuple par un de ses amis, Namur, 1886.
• F. Depardieu, Le vrai catéchisme du peuple, [Bruxelles], s.l., s.d.
• On Drousseû mèttou â rikètt’, Kotruzèmm’di l’ovri, Verviers, A. Remarcle impri-

meur, 1886, 2ème édition (Lu prumire édition, tirée à 10.000 exenplères, est totte
èvoïe).

• Nouveau catéchisme de l’ouvrier. Réponse à De Fuisseaux, Liège, M.
Bournonville, s.d.

• Pl. Chiroux-Grignoux, Defuisseaux et Pahaut. Catéchisme comparatif des services
rendus à la cause ouvrière par ces deux grands hommes, Liège, Société anonyme
de l’Imprimerie liégeoise, juin 1886.

• Jean Brabançonne, Réponse à M.A. Defuisseaux, Bruxelles, Imprimerie Gustave
Deprez, 1886.

• La révolution sociale par un ouvrier, Bruxelles, Librairie classique, s.d.



Mentionnons encore celui-ci, plus tardif
mais tout aussi nettement contre le socialisme :

• Le socialisme. Dialogue entre un bourgeois et un
ouvrier, Beauraing, Imprimerie Longly-Collard,
1895.

Signalons également le caté-
chisme de Joseph Arendt qui
date de 1907. S’il reconnaît
la nécessité de se syndiquer
et le fait que les ouvriers
sont encore soumis à des
abus, il critique toutefois
fortement le socialisme. Le
Carhop en possède trois
exemplaires, tous parus la
même année mais cor-
respondant à trois éditions
augmentées :

• Joseph Arendt, Catéchisme de l’ouvrier syndiqué,
Gand, Secrétariat général des Unions professionnelles
Chrétiennes, 1907.

Alphonse Gaspar signale également quelques catéchismes
publiés par les socialistes. Parmi ceux-ci, le Carhop possè-
de les exemplaires suivants :

• Louis Bertrand, Le catéchisme du bon électeur,
Bruxelles, Le Peuple, 1898.

• Petit catéchisme de la représentation propor-
tionnelle, Bruxelles, Bureaux de la Ligue réfor-
miste belge, s.d.

• Amnestie, Le catéchisme de l’ouvrier mutuellis-
te socialiste, Gand, Imprimerie F. Hardyns,
1892.

• Alphonse Octors, Le catéchisme de l’ouvrier. À
la mémoire d’Alfred Defuisseaux, Gand,
Imprimerie-société coopérative
«Volksdrukkerij», 1905.



Nous en avons dénombré d’autres dans notre collection, également issus du milieu ouvrier :

• Jules Bufquin des Essarts, Le catéchisme de l’électeur, Bruxelles, Dépôt général,
s.d.

• Émile Chapelier, Catéchisme syndicaliste en six leçons. Suite à Entre propriétaire
et locataire, Bruxelles, en vente chez l’auteur, s.d., 2ème édition.

• J. Gatti de Gamond, Catéchisme de l’ouvrière, [Bruxelles], Commission syndicale,
s.d., (Commission syndicale, 2ème série, conférence n°7).

• B. Liétard, Le Catéchisme des peuples ou la doctrine socialiste en 3 livraisons et
41 leçons, ayant pour base le catéchisme de Malines, Bruxelles, Imprimerie du
Progrès, 1887.

• Pedro Nada, Le vrai socialisme. Petit catéchisme populaire d’après la loi de natu-
re, Gand, Typographie S. Leliart, A. Siffer et Cie, 1887.

• Le petit catéchisme socialiste par un jeune garde, Bruxelles, Imprimerie Veuve
Brismée, 1892.

• Adolphe Tabarant, Petit catéchisme socialiste, Paris, Librairie socialiste, 1893.

Tous ces ouvrages sont consultables au centre de documentation du Carhop.


